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En partant du territoire actuel de Bolton-Est, issu du
grand Bolton de 1797, nous remonterons le temps
pour découvrir son histoire largement méconnue.

Relief. Le plus vaste des Cantons-de-l’Est, le canton
original de Bolton possède un long littoral sur le lac
Memphrémagog. Par contre, son intérieur boisé est
d’accès difficile comme le décrit, en 1812, l’Arpen-
teur général : « surface inégale et un peu monta-
gneuse, traversée diagonalement par une chaîne 
de hauteurs où plusieurs rivières prennent leur
source ».

Le rude relief de Bolton et ses nombreux obstacles
naturels entraîneront sa fragmentation en 7 ou 8
municipalités. Bolton-Est perdra presque tout son
pourtour. Il épouse la forme d’un rectangle grossier
traversé, dans l’axe nord-sud, par une double rangée
de collines; en son centre : la rivière Missisquoi Nord
et une étroite vallée-terrasse. Bolton-Est, peu pro-
pice à la colonisation et à l’agriculture. Bolton recèle
néanmoins des richesses forestières et minières. 
Les animaux y sont nombreux, parfois dangereux

Amérindiens pendant 5,000 ans. L’histoire humaine
de Bolton-Est commence avec les Amérindiens.
Malgré l’absence de fouilles préhistoriques, les 
archéologues estiment que des Amérindiens y fu-
rent présents pendant les cinq derniers millénaires.
Déjà, au 18e siècle, des cartes et des témoignages
indiquent que les Abénakis y pratiquent des activi-
tés de chasse, de pêche et d’agriculture. 

Jusqu’en 1791, Bolton fait partie de l’immense 
région au sud du Saint-Laurent, réservée aux 
Amérindiens par les autorités françaises, puis 
britanniques. Après la cession du territoire à la 
colonisation, les Abénakis, souvent surnommés
« Indiens de la Saint-François »1, s’en retirent sans
même protester. Jusqu’aux années 1900, ils revien-
nent à Bolton de façon saisonnière. Missisquoi
rappelle leur longue présence.

Débuts du canton de Bolton. Le canton de Bolton
est créé officiellement en 1797. C’est l’un des 
premiers townships ouverts à la colonisation, ré-
servés prioritairement aux Loyalistes américains. 
À Bolton, cependant, il y a peu ou pas de Loyalistes
parmi les 54 associés. Leur leader, Nicholas Austin,
prétend ne pouvoir vivre que sous la Couronne
alors qu’en 1788, il est membre de la Chambre des
représentants du New Hampshire, et il vote la
Constitution américaine! En fait, l’ambition semble
la grande motivation des 54 pétitionnaires : pour
certains, une terre gratuite à défricher ; pour les
autres, une concession à revendre à profit.
Les premiers pionniers arrivent à partir de 1793 et
s’installent surtout sur le littoral du Memphréma-
gog, la voie majeure de circulation et d’échanges.
Trois petites agglomérations apparaissent près de
courants permettant d’ériger des moulins à grain
et à scie, essentiels à la vie pionnière.

Quant à Bolton-Est, jusque vers 1815, il reste un
lieu de chasse et de transit. 
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